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ACTIVITÉ DES SOCI ÉTÉS 
ACADÉMIE NATI ONALE DE METZ 
Séance du 4 octobre 1963 
M. Saur, président, a présenté les  félicitations de l 'Académie à 
M. le chanoine Morhain et à M" Wiltzer à l 'occasion de promotions 
récentes dont ils ont été les bénéficiaires .  Il a remercié ses  confrères 
de la confiance qu'ils ont témoignée · au bureau lors des élections du 
6 juin dernier, puis a évoqué quelques  souvenirs groupés  sous le titre 
Autour du 20 novembre : novembre 1918 : entrée  des troupes  français es  
à Metz et à Strasbourg, accueillies  partout « au milieu d'un délire dont 
aucun témoin ne perdra la mémoire » ;  novembre 1937 : une j ournée de 
chasse  dans la campagne de S chillersdorf ; novembre 1944 : l ' avance 
irrésistible de la 2c D . B .  de Leclerc en direction de Strasbourg. 
M.  Tribout de Morembert a présenté ensuite quelques Documents 
nouveaux sur la trahison de Jean de Landremont  en 1491 . Après avoir 
rappelé les faits en quelques  mots,  il a analysé la décision prise  
d' envoyer le jugement du traître « au pape ,  à l ' empereur, aux princes 
électeurs, aux cités  et bonnes villes  de l 'Empire, au roi de France,  aux 
Suisses  et à quelques villes  d 'Italie » ;  la lettre de reconnaissance 
accordée par la cité  à Charles  du Gennelec qui  avait dénoncé la cons­
piration de Jean de Landremont ; l ' inventaire des biens du traître mis en 
vente entre le 17 et le  20 j anvier 1491 .  
Puis  M .  le président a souhaité la bienvenue à M.  de Vaugelet, élu 
membre associé-libre .  C elui-ci a remercié l 'Académie de l 'accueil qui 
lui est fait . M. Saur a lu ensuite une étude de M. de Vaugelet sur 
Ernest Auri coste de Lazarqu e  et  sa correspondanc e ; s ' inspirant des 
lettres d'Auri coste,  M.  de Vaugelet brosse  un portrait vivant du châte­
lain de Rétonféy, étudie en lui le gastronome, le  chass eur, l ' é crivain , 
expose  son attitude pendant l ' annexion et enfin les qualité s  de son 
intelligence .  
L 'Académie a applaudi vivement ces  trois rapports .  
Sur  propo sitions de M .  le  pasteur Griesbeck et  de M. Mercier, elle 
a accordé son patronage àux manifestations qui marqueront en 
décembre le centenaire de Gabriel Pierné, en particulier au concert 
organisé  par l' A .L .A .M.  le 15 décembre . 
La suite de la séance a été consacrée à la préparation de la séance 
solennelle du 7 novembre .  
Séance solennelle du 7 novembre 1963 
Ouverte à trois heures ,  dans le grand salon de l 'Hôtel de ville ,  cette 
séance a eu lieu devant une très nombreuse assistance .  L ' invité d'hon­
neur était M. André Chamson, de l 'Académie française ,  directeur 
général des Archives de France .  
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M. Saur, président en exercice ,  a consacré son discours aux bornes 
armoriées du bois des Chevaliers ,  à Pierrevillers . Ces bornes ,  au nombre 
de vingt-cinq, datent probablement du xv· siècle ; elles délimitent les  
anciens bois de la  commanderie messine de l ' O rdre de Malte .  Le bois 
des Chevaliers , qui a conservé son nom, appartient mai ntenant à 
l 'U . C . P .M.I . ; l ' exploitation de carrières le menace de disparition . Aussi 
l ' orateur a-t-il  terminé son discours en invitant les  actuels propriétaires 
à sauver ces bornes de la destruction.  
Vivement applaudi, M.  Saur a ensuite rappelé la carrière littéraire 
de M. Chamson , et sa participation aux combats de Lorraine et d'Alsace 
en 1939-1945 .  
Dans une très  brillante improvisation, M.  André Chamson a étudié 
un aspect particulier des conditions nouvelles  de la vie : l 'univers des 
image s .  La photographie a permis l ' irruption de l ' image fixe dans la 
matière imprimée ,  le  cinéma et la  télévision celle de l ' image mouvante 
dans la vie quotidienne .  L ' image tend à redevenir le véhicule de la 
culture, comme elle l ' était avant l ' ère de l ' imprimerie ,  quand la  civili­
sation était encore celle du langage et de la  mnémotechnie .  Il y a là un 
danger : la prolifération de l ' image ne peut-elle causer l ' atrophie de 
l ' esprit critique, du jugement ? Ceci pose  le  problème de la bonne 
gestion, du bon usage de l ' image, qui dépendent finalement de la fidélité 
humaine au langage et au raisonnement . 
L 'as sistance a applaudi avec enthousiasme l ' orateur . 
La suite de la séance s ' est déroulée selon le processus ordinaire : 
compte-rendu , par M .  Colnat, secrétaire, des travaux de l 'Académie 
pendant l ' année écoulée ,  et rapport sur les prix historiques ,  scienti­
fiques ,  artistiques ,  et sur les récompenses décernées à quelques insti­
tuteurs ; rapport sur les prix de vertu , par M'"• de Selancy ; distribution 
des prix de la Renaissance française ,  par M• Wiltzer . 
Séance du 14 novembre 1963 
L'Académie nationale de Metz a entendu son président, M. Saur, 
évoquer le très récent décès de M.  Nave!, doyen des membres titulaires ,  
puis  saluer M.  L 'Rote, directeur du collège technique industriel de 
Sarrebourg, qui  venait pour la première fois  siéger en qualité de membre 
correspondant . 
Mais la plus grande partie de la séance a été consacrée à un expo sé 
de M.  le chanoine Morhain sur La dormition de la Vi erge dans l 'art 
médi éval mosellan .  
La dormition de la Vierge - c' est-à-dire la mort et  l 'assomption -
est évoquée dans les  évangiles  apocryphes  et dans la Légende dorée de 
Jacques de Voragine,  sorte de « roman pieux » du Moyen Age . Elle 
a inspiré de nombreux sculpteurs ,  notamment à Senlis ,  Reims et 
Chartres .  
A Metz, on trouve ce suj et dans un fragment de sculpture prove­
nant des Récollets , qui  est au Musée ; au portail Notre-Dame de la 
cathédrale ,  très endommagé au siècle dernier, le motif a été traité par 
trois artistes au moins .  
On peut voir encore trois retables représentant la Dormition, dans 
la région de Saint-Avold.  A Folschviller, un retable qui daterait de 1461 ; 
à Saint-Avold même, un autre ,  plus récent d' environ un demi-siècle,  
t émoigne d'un art plus riche ,  plus avancé ; le  dernier, dans la ch apell1� 
d' Arlange, est une copie très rustique du précédent . 
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A Sailly enfin, un devant d' autel du XVIII" s iècle montre la Dormi­
tion curieusement traitée  dans le  style de l' époqu e .  
L'Académie a beaucoup apprécié cette étude d ' u n  suj et peu connu, 
et les photographies  dont M. le  chanoine Morhain a illustré son exposé .  
Mm•  de Selancy a signalé l ' existence ,  à l ' église  de Manom, d'un vitrail 
de la Dormition.  
Séance du 5 décembre 1963 
L'Académie nationale de Metz a écouté l ' éloge funèbre de son doyen 
d' âge et d' élection, M.  Henri Navel, prononcé par M.  Tribout de 
Morembert. L ' orateur a rappelé la longue carrière de M.  Navel, en 
France et à l ' étran ger, et ses activités  sociales ; cet éloge a été suivi 
d 'une minute de silence .  
M.  le  pasteur Griesbeck a ensuite défini la p lace  de la musique dans 
le  culte. La musique a dans le  culte une importance  primordiale ,  parce 
qu' elle incite le  fidèle à participer activement à l 'office ; elle rapproche,  
par le  chant en commun, les  âmes des fidèles et les  prépare à la 
rencontre de Dieu.  Art populaire ,  accessible à tou s ,  elle met l'homme 
en contact avec les vérités  éternelles .  Mais la musique sacrée ne doit 
pas devenir pour l ' auditeur une simple forme de plaisir esthétique ; elle 
ne p eut être, pour le croyant, que l ' instrument, le moyen de son 
ascension intérieure vers Dieu.  
La communication de M.  le  pasteur Griesbeck - dont on sait qu'il  
est aussi  un musicien émérite - a particulièrement retenu l ' attention 
des académiciens . 
Passant à l' examen des nouvelles candidatures ,  l 'Académie a élu 
membres associés  libres M. Yves Guermont , président du C .A . P . E .M.  e t  
de la F oire internationale de Metz, et M .  Gérard Walter, chef du 
contentieux aux usines de Wendel ; elle a élu membre correspondant 
le R. P. Clément Schmitt, de Moyeuvre-Grande, qui occupe un rang 
important au C ollège S aint-B onaventure,  près de Florence ,  institut 
historique de l ' ordre franciscain, et dirige la revue Archivum Francis­
canum historicum.  
Après  avoir entendu le commentaire, par M.  Voltz, du livre-album 
La lanterne de Dieu, dont le texte est dû à M. André B ellard, et celui , 
par M. Pierre Philippe,  d 'une étude de M. O s car Philippe ,  publiée dans 
les Documents de nouménologie, elle a consacré le reste de la séance 
à l ' édifice dit « chapelle de la Miséricorde » ,  rue de la Chèvre,  et à un 
proj et de plaques commémoratives  à l ' effigie du maréchal Foch et de 
Déroulède . 
SOCI�TÉ D'H ISTOIRE ET D'ARCH �OLOGIE DE LA LORRAINE 
Conférence-promenade du 1 7  novembre 1963 
C ' est une très nombreuse  as sistance qui s ' est réunie,  dimanche 
17 novembre,  à l ' église  Saint-Martin, pour la  conférence-promenade de 
la Société d'Histoire et d'Archéologie de la Lorraine .  
Après quelques  mots de bienvenue ,  M .  l e  chanoine Morhain, prési­
dent, passa la  parole à M.  Voltz, architecte des  Monuments historiques ,  
qui s ' était chargé de guider la visite .  
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L' église  Saint-Martin a été bâtie en deux campagnes : la nef à la 
fin du xn· ou au début du xrne siècle,  puis ,  après une longue inter­
ruption,  le trans ept, le  chœur et la sacristie ,  au début du XVI" . Le 
clocher, du XVI• lui aussi ,  a été mutilé dès 1552, lors du siège de Metz . 
Transformée en étable pendant la Révolution,  l ' église a subi de 
nombreuses  modifications au xrx• siècle .  Elle reste pourtant un des 
plus beaux édifices religieux de la  ville .  
S econde étape de la promenade,  l ' ancien pensionnat de la Miséri­
corde, rue de 1a Chèvre, cons erve une belle salle du XIII" siècle et un 
gracieux bâtiment du xv• à tourelle et gal eries .  On ne connaît pas 
malheureusement leur origine ni leurs occupants successifs . 
Enfin M .  le chanoine Morhain, à la chapelle de l ' Evêché,  raconta 
la légende de sainte Glossinde, et l 'histoire de l ' abbaye ; puis M. VoltL 
présenta la chapelle ,  construite ,  avec élégance et sobriété, de 1752 à 
1757 . D e  l ' église  abbatiale primitive il ne reste que quelques fragments 
de vitraux, réutilisés  dans ceux de l ' actuel édifice .  
Une visite de l ' expo sition organisée  par  la Coopérative de recons­
truction des égli ses ,  dans les  locaux de l ' évêché, permit d' admirer les 
réussites de l ' architecture religieuse moderne .  
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